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À E, merci pour tout ce bonheur
Mardi
Rome, mardi, 12 h 35.
— Comment ça ?
— Eh bien, l’amant de Victoria vient de débarquer à Rome.
Il me regarde, intrigué.
— Et comment as-tu obtenu cette information ?
— Longue histoire. Je dois appeler Victoria et la prévenir.
— Très bien mais ensuite, toi et moi on va devoir s’expliquer.
Je ne sais pas avec qui j’ai le plus envie de m’expliquer. Mais il est à Rome et il m’a dit qu’il m’aimait. Je suis en plein rêve.
— D’accord, je l’appelle et je suis toute à toi.
Je tente de la joindre mais elle ne répond pas, c’est très étrange. Je n’ai pas eu de ses nouvelles depuis deux jours maintenant, on dirait qu’elle m’évite. Le dîner de répétition est ce soir. J’ai un mauvais pressentiment et, avec Julian qui débarque, ce n’est pas bon du tout. Je lui laisse un message vocal lui demandant de me rappeler rapidement. Je remarque que le taxi de Michael attend toujours.
— Ton taxi n’a pas l’air de vouloir de partir.
— Non, il m’attend parce qu’il y a mes affaires dans le coffre. Je viens juste d’atterrir.
— Mais depuis quand est-ce que as-tu décidé de venir ?
— Déliah, on doit se poser et parler.
— Alors, je te propose de déjeuner, ça nous réussira peut-être plus que les dîners.
— Je te suis.
 
Mardi, 12 h 40. Nous nous sommes posés dans un restaurant Via Borgognona. Un serveur vient à notre rencontre.
— Avete scelto ?
— Si signore, linguine al cacio e pepe con parmigiano, dit Déliah.
— Prego1, répond-il avec un petit sourire.
— Et toi, qu’est-ce que tu prends ? me demande-t-elle.
— La même chose que toi.
— La stessa cosa per il signore, per favore.
— Prego, signora.
— Tu parles italien ?
— Les pâtes sont mon plat préféré, j’ai forcément quelques notions d’Italien, ondule-t-elle les épaules ravie.
Elle est dans son élément.
— Déliah, peux-tu m’expliquer quel était ton plan avec ce contrat de trente et un jours ?
Son sourire vient de s’effacer d’un coup.
— Je n’aime pas qu’on me prenne pour un con mais là tu as fait fort. Je me suis décomposé en comprenant ton stratagème.
— Pardonne-moi, je n’ai jamais voulu te manquer de respect ou enfin je ne sais pas… dit-elle pleine de remords.
— Je veux une explication.
— Eh bien tu te souviens de ce vendredi où tu es venu dans mon bureau m’apporter les documents pour les accords de confidentialité ?
Comme si c’était hier…
— Oui, pourquoi ?
— Vu la façon dont tu m’avais parlé, après cet échange, j’ai eu envie de me tirer en courant et de te donner ma démission. Tu voulais que je m’occupe de tes affaires de cul un week-end, quand même ! s’offusque-t-elle.
— Je m’en rappelle.
— Ce que tu ne sais pas, c’est que je me faisais opérer des yeux le lendemain, je ne pouvais techniquement pas les faire. Malgré tout, je t’ai dit oui. Et ensuite, j’ai oublié de les rédiger si tu veux tout savoir.
— Je n’y comprends rien, tu as oublié de les rédiger donc tu t’es proposée pour ne pas avoir à les rédiger. C’est uniquement parce que tu n’avais pas le temps de le faire ?
— Oui et non…
On dirait qu’elle a honte. Il va falloir qu’elle parle. Nous sommes interrompus par le serveur. Mauvais moment pour nous apporter nos plats. Elle jette sa fourchette la première dans ses linguines.
— Grazie mille, lui dit-elle.
Elle est tellement belle. Elle mange à une vitesse record les pâtes comme pour s’empêcher de parler.
— Parfait des linguines, tu vas pouvoir tout avouer.
Elle s’arrête et me fixe, les pâtes plein la bouche.
— Je m’impatiente.
— Tu te souviens quand nos yeux se sont heurtés ?
— Bien sûr.
Je ne l’oublierai jamais…
— En fait, je ne sais pas, mais j’ai ressenti quelque chose… Comme si tu me disais que tu étais attiré par moi mais que tu ne pouvais pas me le confier… Un truc dans le genre…
— Donc si je résume, tu as ressenti quelque chose à ce moment-là et tu t’es portée volontaire pour me forcer à voir au-delà.
— Eh bien, oui, mais je voulais me barrer aussi. Il faut une période de préavis de trente et un jours avant de s’en aller, je me suis dit que je ferai d’une pierre deux coups.
— Je vois.
— Et ça a plutôt bien marché, tu as signé le contrat sans même le lire.
— Je te remercie, Carole m’a pris pour un débile.
— Ça n’était pas le but !
— Idée ingénieuse en tout cas. Tu voulais te barrer mais ce moment t’a fait hésiter. Tu m’as donné trente et un jours pour me forcer à être avec toi, sinon tu te tirais.
— Résumé comme ça, oui ! Le jour où tu as signé, j’ai su que j’avais raison, que tu étais attiré. Sans ce contrat, tu ne m’aurais jamais proposé d’aller ne serait-ce que prendre un café.
— Tu as sans doute raison. Et en parlant de ton préavis, ne crois pas que je vais me laisser faire. Je veux que tu reviennes. Hors de question de te laisser partir.
Ces yeux s’écarquillent alors qu’elle a encore ses linguines dans la bouche. Elle avale péniblement.
— Certainement pas. Je suis partie, c’est fini.
— Tu t’en vas à cause de moi ou à cause de ton travail ?
— Un peu les deux, dit-elle en baissant les yeux.
— Pour le travail, je sais que tu aimes l’art et que ça ne t’enchante pas de bosser chez Hayden & Associés. Mais j’ai besoin de toi au cabinet plus que jamais. Quant à moi, je t’aime, et je te demande pardon pour ce que je t’ai dit. J’ai réalisé trop tard que je t’avais perdue.
Elle s’arrête soudainement de manger.
— C’était violent vendredi, je ne sais pas si je peux te pardonner.
— S’il te plaît, je ne pensais pas ce que je t’ai dit, j’étais vraiment énervé.
— À cause de quoi ?
De ce que m’a dit ce fils de pute…
— Peu importe, Déliah, je t’aime.
— Moi aussi je t’aime, Michael.
Je ne peux pas m’empêcher de me lever pour l’embrasser quand son portable se met à sonner.
 
Mardi, 12 h 58. Vivi me rappelle enfin et interrompt mon baiser par la même occasion.
— Coucou ma Dél ! Comment ça va ?
— Tu te fous encore de moi ?
— Quoi encore ? Tu ne vas pas recommencer, s’il te plaît. Je n’ai rien fait de mal.
— Ah bon ? Alors qu’est-ce que tu as dit à Julian pour qu’il débarque à Rome ?
— Il est là ?!
Je vais vraiment la tuer.
— Comme si tu ne le savais pas ?
— Non, enfin, je ne pensais pas qu’il allait venir.
— Comment ça ?
Je n’entends plus rien.
— Victoria ?
Je crois qu’elle se retient de pleurer.
— Vivi, qu’est-ce que tu as ?
— Rien… On se voit ce soir ?
— Oui, au dîner.
Michael m’interroge du regard.
— Tu pourrais rajouter un couvert ? Michael sera avec moi.
— Si tu veux bien m’accompagner ? je lui demande.
— Bien sûr, mademoiselle West.
— D’accord Déliah, je vais prévenir l’organisateur qu’il y aura un couvert en plus. À ce soir, dit-elle avant de raccrocher.
Je suis sûre qu’elle est en train de pleurer alors que je ne peux m’empêcher de sourire car Michael est là, devant, moi et qu’il m’aime.
Je crois que je suis au septième ciel, tandis que ma Vivi est six pieds sous terre…
 
Mardi, 13 h 04. Ces pâtes sont divines et Déliah semble dépitée. Qu’est-ce que sa meilleure amie a encore fait ?
— Il y a un dîner ce soir ?
— Oui, celui de répétition du mariage, uniquement avec la famille et les témoins. Il a lieu dans un hôtel près de la Via del Tritone.
— Tu connais mieux Rome que moi.
— Ça fait longtemps que je n’y suis pas allée.
Elle tourne la tête, soudainement pensive.
— Et pourquoi ?
— À cause de ma mère.
— Je suis désolé, je ne voulais pas faire remonter de mauvais souvenirs.
— Non, tu ne pouvais pas savoir. D’ailleurs, je ne t’ai pas dit grand-chose sur elle mais j’aimerais en parler plus tard, si ça ne te dérange pas.
— Nous n’avons pas fini de parler.
— Tu sais maintenant pour le contrat, que veux-tu savoir de plus ? dit-elle en aspirant ses pâtes.
— Pourquoi est-ce que tu vas épouser ce connard d’Adler ?
Elle s’étouffe.
 
Mardi, 13 h 15. Je recrache mes linguines d’une traite. Et merdeeeeeeeee…. J’ai complètement oublié. Morgane a dû la poster ! Mais si elle l’a fait, comment le sait-il ?
— Tu es au courant ?
— Non seulement je suis au courant mais en plus, j’ai brûlé ce putain de contrat merdique.
Je suis soulagée comme jamais. Michael me fixe sévèrement. Ses yeux sont soudainement nuageux, pourvu qu’il ne pleuve pas.
— Ouf, merci Michael, tu m’as sauvé la vie !
— Je n’ai pas envie de rire, Déliah.
— Euh oui, non ce n’est pas drôle. Mais je suis rassurée !
— Eh bien, pas moi. C’est quoi cette histoire ? Et en plus, il a acheté ton tableau.
— Mais comment tu sais tout ça ?
— Je suis passé chez toi dimanche à l’heure du déjeuner mais tu étais déjà partie.
— Ah bon ?
— Oui, bref. Je suis tombé sur le tableau et le contrat. Je ne sais pas ce qui me fout le plus en rogne.
— Je commence par le tableau alors ?
Il pleut, il pleut Bergère…
— Déliah, putain. Tu sais à quel point j’aime ton sens de l’humour mais pas cette fois.
— Bon le contrat. Je vais t’expliquer. Éric m’a demandée en mariage, enfin, ce n’était pas vraiment une demande conventionnelle.
— Je ne comprends pas.
— Si au bout de mon accord, enfin de notre contrat, il ne se passait rien, que tout reprenait comme avant, alors je devais l’épouser. Mais je n’ai jamais rien signé.
— Si tu as signé, tu as paraphé toutes les pages.
— En fait, je n’ai pas signé cette promesse mais l’accord prénuptial.
— Et pourquoi tu as fait ça ?
— Parce que tu m’as quittée, tu m’as dit que c’était fini entre nous, je me suis résignée.
— Tu as abandonné trop vite.
— Tu étais vraiment convaincant vendredi dernier. À ce sujet, moi aussi je veux des explications. Je peux savoir pourquoi tu lui as explosé le nez ?
— J’aurais dû lui foutre une deuxième. Comment tu le sais ?
— Mon père me l’a dit. Alors ?
— Je lui ai cassé la gueule parce qu’il s’est vanté d’avoir pris ta virginité.
Je lâche ma fourchette et m’arrête de manger. Je le fixe sans rien dire.
— Tu ne dis plus rien ?
— Il te l’a dit ?
Je suis outrée.
— Oui, et j’aimerais bien savoir comment c’est possible, bordel.
— C’est une longue histoire.
— C’est lui ta première fois ?
— Oui.
— Tu n’as pas eu de copain avant lui ?
— Si, j’en ai eu d’autres avant lui…
Un seul en fait, et j’aurais aimé qu’il n’existe pas.
— Mais oui, je poursuis avant qu’il ne me demande d’autres trucs gênants, c’est lui ma première fois.
Tempête sous les tropiques…
— Je ne comprends pas comment une aussi belle femme que toi peut être célibataire ?
Waouh… il vient vraiment de me dire ça ?
— Parce que les hommes s’arrêtent à ce qu’ils voient et ne vont pas au-delà.
Il se fige.
— Je vois ce que tu veux dire, dit-il en baissant les yeux sur son assiette. Je peux te poser une question intime ? relève-t-il la tête.
— Oui.
— Déliah, avec combien de mecs as-tu couché ?
— Mais ça ne te regarde pas enfin !
— Tu as raison mais…
— Lui et toi, je lui réponds directement.
Il me fait un petit sourire en coin comme s’il était content de cette nouvelle. C’est donc vrai, il pensait bien que j’étais vierge ! Dans quel siècle vit-il ?
— Tu n’as eu personne après lui ?
— Eh bien, j’ai fait d’autres rencontres mais rien qui n’aboutisse malheureusement. Les hommes que je voyais ne cherchaient pas à me connaître, ils s’arrêtaient juste sur mon physique et ma situation financière. Je ne crie pas sur les toits que je suis la fille d’un milliardaire. Pour eux, je n’étais qu’une fille parmi tant d’autres.
— Je vois où tu veux en venir, peine-t-il à dire.
— Michael, je n’ai pas envie de t’expliquer ça maintenant, plus tard si tu veux bien.
— Bon, d’accord.
— Tu restes combien de temps à Rome ?
— Je ne sais pas, je rentre en même temps que toi. Tu rentres quand ?
— Vendredi.
— Très bien, donne-moi les coordonnées de ton vol, je vais prendre un billet sur le même.
— J’en suis ravie monsieur Hayden. Et où est-ce que tu dors ?
— Je ne sais pas encore, je suis parti très vite de San Francisco quand j’ai vu ton bureau vide.
Je m’en veux de lui avoir fait ce coup-là mais, finalement, c’est peut-être ce qui l’a décidé à venir me retrouver…
— Dans ce cas, je vous invite à rejoindre mon lit, enfin ma chambre je veux dire. Elle n’est pas très loin.
— D’accord, me dit-il pas très enthousiaste.
Je crois qu’il a un peu de mal à assimiler tout ce que je viens de lui dire ainsi que les pâtes. La digestion va être plus longue que d’habitude.
— Si tu restes jusqu’à vendredi, j’en déduis que tu m’accompagnes au mariage ?
— J’aimerais bien mais je n’ai pas pris de costume dans mes bagages.
— Allons faire du shopping !
— Je vous suis, mademoiselle West.
 
Mardi, 15 h. Déliah a bien fait de choisir la boutique Armani, c’est tout à fait mon style. Ce costume est parfait et très bien taillé. Elle me regarde admirative, je sens qu’elle me déshabille des yeux. Elle est tellement belle. Nous n’avons pas fini de parler mais pour le moment, je vais juste profiter d’être avec elle.
— Comment tu me trouves ?
— Tu ressembles à James Bond. J’espère que tu as le permis de m’embrasser.
Je m’approche d’elle et la serre très fort pour qu’elle sente mon érection. Ma fougue la choque, puis je l’embrasse encore et encore. Mon volcan. Nous nous détachons sous le regard gêné du responsable de la boutique.
— Tu peux lui dire que je prends les deux costumes ? Ça en fera un pour ce soir et un pour le mariage.
— Li prenderemo entrambi.
Le responsable fait un grand sourire.
— Tu ne m’as toujours pas expliqué le tableau.
Son front se plisse d’un seul coup.
— Ça c’est une autre histoire.
— Je t’écoute.
Elle inspire bruyamment.
— Éric a acheté ce tableau à Ernest Gordon l’année dernière et il s’est bien caché de me le dire. Il me doit lui aussi une explication.
— Il est hors de question que tu vois ce connard.
— Je ne te demandais pas la permission.
— Déliah, ne m’énerve pas.
— Michael, je n’ai pas envie de parler de ça surtout quand tu es avec moi.
— Très bien, mais je n’en ai pas fini avec ce connard.
— Parfait, si tu voulais lui en foutre une deuxième pour le tableau, je ne t’en empêcherais pas.
Sa remarque me calme. Nous sortons de la boutique, puis nous déambulons Via Condotti, main dans la main. Déliah connaît vraiment bien cette ville. Alors que nous marchons, elle s’arrête et me contemple.
— Je crois ne te l’avoir jamais dit, mais tu sais que tu es très beau ?
— Merci, ma Déliah.
— Je suis donc ta Déliah.
— Oui et je suis amoureux de toi.
Elle me sourit encore une fois et m’embrasse.
— Où se trouve ton hôtel ?
— Juste à côté, il est Via della Fontanella di Borghese. Tu pourrais éventuellement, elle fait mine de réfléchir, avant d’aller dîner de me faire une démonstration de ton amour pour moi ?
— Peut-être après… je lui chuchote à l’oreille.
— Pourquoi pas maintenant ?
— Parce que je si commence, je ne pourrai peut-être pas m’arrêter.
Je ne connais que trop bien cette auréole de feu.
Mon volcan…
 
Mardi, 19 h. Nous venons d’arriver dans les salons de l’hôtel Majestic, Via Vittorio Veneto. Cet endroit me rappelle de doux souvenirs. Je ne pensais pas revenir ici avec l’homme de ma vie. Je viens de penser ça ? En tout cas, je dois bien le reconnaître, je n’ai jamais été aussi heureuse. Le hall n’a pas changé d’un pouce, il y a toujours ses immenses rideaux rouges en velours devant la salle de réception et les grands chandeliers. Michael se détache de mon bras et me laisse devant le bar à l’entrée.
— Tu m’excuses un instant ? J’ai un coup de fil professionnel à passer.
— Oui, bien sûr.
J’observe cet endroit chaleureux et très lumineux, qui a été décoré en blanc et vert pour l’occasion. La disposition des tables est étrange car il y en a une immense rectangulaire et deux tables rondes. Je m’approche et remarque mon prénom et celui de Michael sur deux cartels côte à côte. Je suis aux anges. À vue d’œil, nous sommes une petite centaine. Je ne pensais pas qu’il y aurait autant de famille. Je cherche Victoria des yeux en vain.
— Eh bien, qui voilà ! s’exclame une voix familière derrière moi.
Je me retourne et aperçois de jolis yeux noisette.
— Buonasera Oliver.
— Déliah, comment vas-tu ?
— Plutôt bien.
— On ne t’a pas vu hier.
— Hier ? je l’interroge.
— Il y avait une fête avec les mariés dans un bar, tu nous as manqué !
— Ah, je ne le savais pas, Victoria ne m’a rien dit.
Elle m’évite peut-être volontairement, on se demande bien pourquoi !
— C’est bien dommage.
— Oui mais ce n’est pas grave, j’aime bien profiter de la ville toute seule. Je fais plus de choses.
— Tu es donc seule à Rome, me dit-il enthousiaste.
— Euh…
— Non. Elle est avec moi.
Michael s’est joint à nous et dévisage Oliver comme s’il résistait à l’envie de lui péter la gueule. Il se passe quoi entre eux ? Leur animosité est plus que palpable.
— Michael ? dit-il en écarquillant grand les yeux.
— Oui, répond-il froidement.
— Je ne savais pas que tu étais invité.
— Je me suis incrusté, parce que je suis avec Déliah.
Et il m’embrasse sans me laisser le temps de respirer comme pour signifier que je lui appartiens. Je ne sais plus où me mettre mais je suis tellement heureuse. L’homme que j’aime me dit d’une certaine manière que c’est officiel entre nous.
— Ah tiens, voilà Victoria ! Je vous laisse dans l’arène. Ne vous entretuez pas en mon absence.
Je ris en les quittant. Je me dirige vers Victoria qui n’a pas l’air bien. Elle ne le montre pas mais je reconnais son grand sourire de façade.
— Coucou Victoria.
— Déliah !
Elle me prend dans ses bras et me tire à l’écart.
— Qu’est-ce qui se passe ?
— J’ai vu Julian.
— Vu ? Mais où ?
— Il y a quelques heures, on a…
— Ne me dis pas que tu as couché avec lui, je lui chuchote.
— Non du tout ! Mais…
— Mais quoi enfin ?!
— Ne me hurle pas dessus.
— Victoria, tu me dois une explication. Pourquoi vient-il de débarquer en Italie ? Tu n’as pas été claire avec lui ? Je croyais que c’était fini.
— Eh bien, il se peut que je lui aie dit que…
Elle marque une pause, triste.
— Que quoi ? dis-je plus impatiente que jamais.
— Je lui ai que dit que j’avais des doutes sur mon mariage avec Jérémy.
Cette révélation me tue. Je me fige telle une statue de glace.
— Déliah ?
Je ne trouve rien à dire.
— Dis-moi quelque chose. Tu vas bien ? s’inquiète-t-elle.
— Non. C’est pour ça que Julian est là ? Tu lui as dit que tu avais des doutes, du coup il est venu pour interrompre ton mariage, c’est ça ?
— Oui, en quelque sorte, mais je ne pensais pas qu’il viendrait.
— Je ne te comprends plus, Vivi. Qu’est-ce qui ne va pas chez toi ? Tu te maries demain. Va voir Jérémy tout de suite et annule tout !
— Non, je vais l’épouser demain. Je l’aime voyons.
Je pense que dans sa tête 1 + 1 = 3.
— Désolée Victoria, je dois retrouver Michael.
— Attends, s’il te plaît.
Elle essaye de me retenir mais je me tire. Je cherche mon lagon des yeux.
 
Mardi, 19 h 28. Déliah a l’air complètement vidée. Elle vient à ma rencontre, dans sa magnifique robe rose pâle brodée de motifs en or, et me prend tendrement dans ses bras alors que je sirote un verre au bar.
— Tout va bien ?
Elle ne dit rien, l’auréole de feu n’est plus.
— Qu’est-ce que tu as ? je m’inquiète en lui caressant tendrement la joue.
— Je veux juste être dans tes bras.
— Mesdames et Messieurs, nous sommes interrompus par un homme en costume queue de pie. Le dîner des mariés va prendre place, merci de vous asseoir selon votre cartel.
Je prends Déliah par la main et elle me suit, comme absente. Apparemment nous sommes sur la grande table rectangulaire à en voir nos prénoms. J’aperçois Jérémy qui semble toujours aussi stressé. C’est alors qu’elle récupère nos porte-noms et me tire vers une table ronde. Elle ne veut pas être à côté de Victoria comme si cette pensée la dégoûtait.
— Déliah, qu’est-ce que tu as ? Tu ne te sens pas bien ?
— Moyen, j’ai appris une terrible nouvelle. Mais ce n’est rien de grave, au final.
Elle a l’air complètement paumée.
— Pourquoi tu ne veux pas te mettre à la table des mariés ?
— Je t’expliquerai.
Jérémy s’avance inquiet vers nous. Il jauge Déliah en premier.
— Déliah, Michael, ravi de vous revoir. Je ne savais pas que tu venais, dit-il en s’adressant à moi.
— Voyage de dernière minute.
— Déliah, tu vas bien ? je lui redemande.
— Euh oui, j’ai mangé un truc que j’ai du mal à digérer.
— Tu es sûre ?
— J’aurais préféré ne pas le manger.
— Pourquoi ne venez-vous pas venir vous asseoir à côté de nous ? nous demande Jérémy.
— Euh, parce… je commence.
— Merci Jérémy mais nous sommes très bien assis ici, m’interrompt Déliah.
— Tiens, elle prend précipitamment deux cartels au hasard de la table ronde et les donne à Jérémy, ils se sont trompés. Nous sommes sur cette table.
Il hausse un sourcil.
— Oui, Jérémy.
Je le fixe pour qu’il dégage. Je dois parler seul avec mon volcan.
— Très bien. Bon dîner dans ce cas, dit-il en nous laissant.
— Tu vas me dire ce qui se passe ?
— Après l’entrée, on s’en va.
Ses yeux sont ternes, elle est dépitée.
— D’accord.
— Bonsoir à tous, s’exclame Jérémy. Je voudrais vous remercier d’être tous venus à Rome pour assister au plus beau jour de ma vie. Je n’ai jamais été aussi heureux. Victoria et moi sommes comblés de joie. Bon, je ne vais pas vous accaparer et faire un discours de trois heures, je laisse le micro à ma future femme.
Il lui tend le micro mais cela ne semble pas l’enchanter. Elle se résigne car tout le monde a les yeux braqués sur elle. Elle finit par se lever.
— Merci, chéri. Je ne sais pas quoi ajouter de plus, je voudrais remercier ma famille, mes amis et mes demoiselles d’honneur d’être avec moi pour me soutenir dans cette épreuve. Euh, pardon, dans ce bonheur, se reprend-elle vivement.
Déliah se tourne vers moi.
— On s’en va maintenant.
 
Mardi, 19 h 44.
— Vous partez déjà ? me demandent les parents de Victoria.
— Euh oui, je ne me sens pas très bien. Et puis je dois être en forme pour demain, c’est le grand jour. Je dois me préparer pour le carnage, pardon mariage, je voulais dire.
Ses parents me regardent bizarrement. Je prends mon sac et presse Michael pour qu’on s’en aille. Victoria l’a remarqué et se précipite vers nous.
— Déliah, tu vas bien ?
— Moyen, je vais rentrer avec Michael à l’hôtel. Je te vois demain dans les salons.
— Tu viendras m’aider avec ma robe. Je voudrais faire des photos avec toutes les demoiselles d’honneur et mes amies.
C’est docteur Jekyll ou Mister Hyde que j’ai en face de moi ?
— Si tu veux.
Ma vague me tient très fort par la main.
— Bonne soirée, lance Michael à Victoria avant que nous partions.
Nous sommes enfin dehors quand je prends une bonne bouffée d’oxygène et d’hydrogène.
— On rentre ? me demande Michael.
— Mangeons d’abord, je veux une pizza quatre fromages ou alors une napolitaine, dis-je toute contente. Il est temps de rompre notre malédiction du dîner qu’en dis-tu ?
— Tout ce que vous voudrez, mademoiselle West.
— Je vous aime, monsieur Hayden.
Nous nous embrassons et je suis dans sa vague une fois de plus mais elle plus puissante, plus détonante que d’habitude… Car il m’a avoué ses sentiments, il m’aime et c’est réciproque.
 
Mardi, 21 h 27. Nous venons d’arriver à l’hôtel. J’ôte mes escarpins tandis que Michael retire ses chaussures. Il enlève ensuite sa veste puis sa chemise aussitôt.
— Tu comptes mettre un pyjama ? je lui demande en rigolant.
Il me fait un petit sourire en coin. Je craque, qu’est-ce qu’il est beau !
— Non, c’est toi mon pyjama ce soir.
Mes pieds sont dans l’eau.
— Tu m’aides à me déshabiller dans ce cas ?
Il s’approche de moi et je sens son torse contre mon dos, je vais m’évanouir dans la mer dans pas longtemps.
— Je crois qu’avec moi tu vas vivre nue toute la journée, me susurre-t-il à l’oreille.
— Tiens, ce ne serait pas une mauvaise idée.
Il fait glisser lentement la fermeture éclair de ma robe qui glisse par terre. Je sens des gouttes le long de mon cou, puis il m’embrasse les épaules ce qui provoque une ondulation… Je me retourne et il m’embrasse, puis me pousse directement sur le lit. Il est au-dessus de moi et contemple.
— Déliah, est-ce qu’on peut envisager l’option sans préservatif ?
— Tout dépend. De quand date ton dernier dépistage sanguin ?
— Mon dépistage ? il hausse les sourcils alors que je sens qu’il enfle.
— Qui sait ce que tu as fait avec toutes ces nanas ?
Il se redresse subitement et quitte mon corps.
— Je t’en prie, tu dis ça comme si je ne faisais pas attention. J’ai deux sœurs je te rappelle, je me dois de montrer l’exemple.
— Tu marques un point mais je veux ton dernier test négatif du VIH et toutes autres maladies possibles, dis-je en me redressant sur les coudes.
— Si tu veux, le dernier date d’avant notre contrat.
— Parfait.
— Et le tien ?
— Le mien ?
— Tout à fait.
— Je n’ai couché qu’avec un seul homme et étant donné qu’il avait une femme, je me suis toujours protégée.
— Cela ne t’en dispense pas.
— D’accord, je m’en occupe.
— Du coup, quand peut-on envisager cette option ?
Pressée ma vague.
— Eh bien, aujourd’hui non, la semaine prochaine, oui.
Je me ferai sans doute une injection vendredi en arrivant puis j’opterai sûrement pour le stérilet, la pilule ou l’injection. Je dois appeler Nastassja dès que je rentre. Elle me dira ce qui est le plus approprié et elle pourra m’avoir des résultats rapidement, puisque je dois rassurer Michael.
— Tu penses à quoi ? me demande-t-il.
— À combien de fois tu vas me faire jouir d’affilée ! je réponds la moue coquine, pour changer de sujet.
— On est bien présomptueuse, mademoiselle West !
— Depuis que tu m’as dit que tu m’aimais, oui.
Il se rapproche et se pose sur le lit à côté de moi.
— J’en conviens.
— Je peux te poser une question ?
— Je t’écoute.
— Depuis quand es-tu amoureux de moi ?
Ses yeux sont soudainement sérieux, il me contemple très attentivement.
— Ce sont des choses qui ne se disent pas.
— Je sais bien mais je suis curieuse.
— Pour tout te dire, je le suis depuis que tu as pris Adria dans les bras, le jour de mon anniversaire.
Je me souviens de ce moment, il m’avait fixé avec une telle intensité. Si j’avais su, je l’aurais pris dans les bras plus tôt ! Il ne me laisse pas poser d’autres questions, il m’embrasse et retire ma culotte tandis je me défais mon soutien-gorge. Je suis nue devant lui, à sa merci. J’ai bien envie qu’il me prenne juste vêtu de son pantalon. Je me suis sûrement crue dans un James Bond. Michael n’est pas en mission pour sauver le monde mais les océans. Je mets à rire toute seule.
— Mademoiselle West, est-ce que vous vous jouez de moi ?
— À peine voyons, alors. Face à ce corps, tu réponds quoi ?
Il sort de la poche de son pantalon un préservatif qu’il enfile sans perdre de temps.
— Eh bien, je vois que tu as tout prévu.
— Oh que oui, mademoiselle West.
Il enlève le reste de ses vêtements et me prends directement, très lentement. Je ne me souviens plus de notre dernière fois mais le sentir de nouveau en moi est ce qu’il y a de mieux sur cette terre. C’est encore plus intense maintenant qu’il m’a avoué ses sentiments. Ses yeux deviennent liquides et il me prend sur le littoral encore et encore... Je suis définitivement et pour toujours dans la mer…


1. – Vous avez choisi ?
– Oui monsieur, linguine au poivre et au fromage, avec du parmesan.
– Entendu.
Mercredi
Mercredi, 9 h. Déliah est dans mes bras et ne semble plus vouloir partir. Elle a remis entre temps une nuisette en satin de soie bleu foncé qui est sublime et très sexy. J’ai envie d’elle mais elle ne s’est pas remise de la veille, peut-être ce soir après la fête ?
— Monsieur Hayden, on a la pupille qui se dilate… tu as encore envie de moi ?
Elle lit dans mes pensées.
— Tous les jours un peu plus.
— Je ne m’étais jamais envoyée dans la mer, euh dans les airs à Rome alors autant en profiter !
— Ce soir ou maintenant ?
— Plutôt après le mariage… Enfin…
— Que se passe-t-il avec Victoria ?
— Si son amant a débarqué, c’est parce qu’elle lui a dit qu’elle avait des doutes concernant ce mariage. Voilà pourquoi il est venu.
Sa meilleure amie est vraiment débile.
— Tu penses qu’elle va aller jusqu’à l’autel ou se barrer avec lui ?
— Là est toute la question. La cérémonie est à 15 h dans une grande salle de l’hôtel et la réception est juste à côté. Et, en plus, je dois chanter.
— Avec ce connard d’Oliver.
— Hein ? Comment tu le sais ?
— Je l’ai deviné.
— Pourquoi tu le traites de connard ? dit-elle en fronçant le nez.
— Je me suis compris.
Ça ne m’enchante pas qu’elle chante avec lui, je me retiens de lui en foutre une depuis Hawaii.
— Tu as un problème avec lui ?
— Absolument pas. Je ne peux pas le blairer, c’est tout.
Elle lève les yeux au ciel.
— J’avais plus ou moins remarqué. Mais, de toutes les façons, il n’y a qu’un seul homme qui m’intéresse, et c’est toi.
Je m’apprête à l’embrasser quand nous sommes interrompus par la sonnerie de mon téléphone. Putain pourquoi est-ce qu’elle m’appelle ?
— Bonjour Michael.
— Qu’est-ce que tu veux ?
— Qui est-ce ? me chuchote Déliah.
— Ma mère.
— Quel accueil ! me répond-elle.
— Je réitère. Qu’est-ce que tu veux ?
— La politesse n’est pas ton fort.
Surtout avec elle…
— Ouais.
— Tes sœurs m’ont dit que tu étais à Rome. Je ne savais pas que tu étais parti. Est-ce que ça s’est arrangé avec Déliah ?
Je vais les déshériter quand je rentre.
— Elles ne peuvent pas tenir leur langue. Oui, mère, tout va bien avec Déliah. Qu’est-ce que tu veux ?
— Simplement te dire que je suis ravie que les choses aillent mieux. Je serai à San Francisco ce week-end, profitons-en pour nous voir. Quand rentres-tu ?
— J’arrive vendredi à San Francisco.
— Dînons ensemble alors, avec Déliah, bien sûr.
Putain, elle me fait chier.
— Oui, on verra. Je dois te laisser. À plus tard.
— Tout va bien ? me demande Déliah en se redressant dans le lit.
— Ma mère est à San Francisco et veut te voir à notre retour. Sûrement vendredi.
— Tu lui diras que ce n’est pas possible.
— Tu n’es pas libre ?
— Je suis à SBM tout le week-end, j’ai promis à mon père. Je le rejoins dès que j’atterris.
— Passons le week-end ensemble, alors.
— Chaque chose en son temps, monsieur Hayden. Commençons par cette journée. La cérémonie est à 15 h. Que veux-tu faire ce matin ?
M’envoyer en l’air avec elle…
— Visiter un peu Rome. Je ne connais pas l’Italie excepté Milan.
— Très bien. Je serais votre guide dans ce cas.
— J’espère que je pourrai bien visiter ton corps également…
— Monsieur Hayden, dit-elle faussement choquée, vous n’avez pas honte ?
— Avec toi, jamais.
 
Mercredi, 15 h 12. Je suis là, debout, près de l’autel, dans ma robe bleue à observer tous les invités. Michael me regarde avec admiration, il est tellement beau dans son costume marine. Nous formons le plus beau des couples et nous sommes assortis. J’ai l’impression d’être dans un Infini bleu d’Yves Klein. Le bleu de ces peintures n’a jamais été aussi vif, comme les yeux de Michael. Pourvu que cela ne s’arrête jamais. Me voilà donc placée du côté des témoins des mariés dans cette immense salle immaculée de blanc et dont les allées sont recouvertes de lavande. Je ne sais pas pourquoi Victoria a choisi ces fleurs, elle préfère les tulipes. J’observe tous ces gens heureux d’assister à ce mariage tant attendu et tellement coûteux.
Comment puis-je être la seule au courant de ce drame sentimental qui se joue sous les coutures de sa robe de mariée. Victoria avait l’air ailleurs quand je l’ai aidée à s’habiller. A-t-elle vu Julian ? Il est là depuis hier mais je ne sais pas où. Pourvu qu’elle l’ait rembarré et qu’il soit rentré à San Francisco. Elle ne devrait plus tarder avec son père et tout le monde va se mettre à pleurer.
J’ai envisagé toutes les options. Son mariage allait être parfait, elle dirait oui et on ferait la fête toute la nuit. Ou alors son amant allait débarquer en pleine cérémonie et elle allait se tirer avec lui. À moins que ce ne soit elle qui se barre pour aller le rejoindre… Mais Julian est toujours avec sa copine je crois ? Je n’en reviens pas qu’elle m’ait confié calmement, en plein enterrement de vie de jeune fille, avoir eu l’orgasme de sa vie avec lui. Comment a-t-elle pu faire ça à Jérémy ? Il est vraiment très séduisant et impatient dans son costume de marié. Je suis devenu malgré moi la complice d’un mensonge amoureux honteux.
Je suis interrompue dans mes réflexions prénuptiales par la musique qui annonce l’entrée de la mariée et de son père. Je parviens à le repérer au loin mais pas elle…
Où es-tu Victoria ?
 
Mercredi, 15 h 17. Tout le monde vient de se lever mais je ne vois pas la mariée. Un monsieur attend seul tout au bout de l’allée, c’est sûrement lui le père. Déliah est inquiète et Jérémy n’a pas l’air dans son assiette. Niveau d’angoisse maximal. Oliver va lui glisser quelques mots à l’oreille, mais il lui fait non de la tête. Il observe sa montre, puis soudainement il descend les marches de l’estrade et sort de la salle en trombe. Mon volcan me regarde anxieuse. Oliver décide de le rattraper. Jérémy est en train de cuisiner son futur beau-père. À en voir la gestuelle du père, il semble ne pas savoir où elle est. Il sort son téléphone, probablement pour la joindre. Jérémy a disparu avec Oliver. C’est alors que Déliah part à leur poursuite. Putain, mais qu’est-ce qui se passe ? Tous les invités se jaugent les uns les autres à la recherche d’une quelconque information qui pourrait nous rassurer.
J’ai l’impression d’être dans une comédie dramatique italienne, je ne saurais dire laquelle. Nous sommes peut-être dans Matrimonio all’italiana de Vittorio de Sica. Non, ce n’est pas aussi tordu. À moins que ça ne finisse en Divorzio all’italiana. Non, pour ça, il faudrait d’abord un mariage.
Je jette un œil à l’entrée pour voir si Déliah revient, mais toujours pas de nouvelles. Je prends mon téléphone et remarque qu’Adria a essayé de me joindre. Je suis sur le point de la rappeler quand j’entends quelqu’un crier mon prénom.
— Michael !
C’est Déliah, complètement désemparée. Je me précipite à sa rencontre.
 
Mercredi, 15 h 20.
— Déliah, tu sais où se trouve ma fille ? me demande le père de Victoria.
— Non je ne sais pas, elle ne devrait pas tarder.
— Elle a déjà vingt minutes de retard, s’inquiète-t-il.
— Je m’en étais aperçue, elle a dû avoir un problème avec sa robe.
— Où est parti Jérémy ?
— La chercher, je suppose.
— Mais, enfin, il ne peut pas voir la mariée avant que ça ait commencé, ça porte malheur.
On est plus à ça près…
— Je vais voir ce qui se passe, restez ici, je lui ordonne.
Je sors de la salle à la recherche de tout ce petit monde. Mais où sont-ils ? Je virevolte à droite et gauche, je ne vois personne. Je décide de chercher Victoria là où je l’ai laissée, dans la salle au bout du couloir. La cadence de mes pas s’accélère, je n’entends que le bruit de mes talons sur ce marbre clair. Je me dirige vers la salle de préparation à vive allure en essayant de ne pas me casser la gueule quand des bruits stridents me parviennent aux oreilles. Ils se font de plus en plus précis alors que j’arrive à la porte. C’est alors que je vois le pire : Jérémy face à face avec Julian. Victoria, revêtue de sa robe de mariée, est en larmes. Ils sont en train de se battre et Oliver ne fait rien pour les séparer. Il est con ou quoi ? Il va les laisser s’entretuer comme ça.
— Oliver, je lui hurle, éloigne Victoria de là.
Je cours dans la direction opposée chercher mon raz-de-marée pour tenter de les séparer.
 
Mercredi, 15 h 23. Déliah me tire par le bras et se met à courir.
— Dis-moi ce qui se passe ?
— Je t’en supplie, il faut que tu les sépares, s’il te plaît.
Elle m’emmène dans une salle où je vois le marié et – probablement – l’amant en train de se battre. Oliver est là les bras ballants. Je ne réfléchis pas et j’agrippe Jérémy – qui ne peut s’empêcher de cogner – par les épaules. Me voyant faire, Oliver réagit et tente de s’occuper de l’autre gars, sauf qu’il se prend un coup en pleine bouche.
— Mais arrêtez enfin, crie Victoria.
Jérémy est dans un sale état. Sa bouche est pleine de sang, comme celle d’Oliver, et il s’est pris un gros coup dans le nez.
— Victoria, tu peux me dire ce que tu fous avec ce mec ?
— Je suis désolée, je ne voulais pas.
Elle est en train de pleurer et Déliah n’essaye même pas de la réconforter. Cette scène est irréelle. Tout le monde s’est calmé et Déliah me tire à part.
— Merci Michael. Tu n’as rien ?
— Non, et toi ça va ?
— Oui.
— J’exige des explications ! hurle Jérémy.
— Elle ne va pas t’en donner pauvre con, c’est moi qu’elle aime.
Jérémy se jette sur lui, je me précipite pour le retenir avant qu’il ne recommence.
— De quoi est-ce qu’il parle ?
— Je ne t’aime pas Jérémy, c’est lui que j’aime. Je suis vraiment désolée.
Merde alors, elle a du culot la mariée. Déliah est bouche bée.
— Putain, mais tu t’es foutu de ma gueule ou quoi ? Depuis quand tu l’aimes ?
— Depuis toujours…
Jérémy est officiellement au bout de sa vie. Pauvre homme.
— C’est lui que j’aime, pardonne-moi, mais je ne marierai pas avec toi.
— Tu n’es pas sérieuse, mais putain je t’aime, comment peux-tu me faire ça ?
— Tu ne comprends rien, pauvre abruti ! lui dit l’autre.
— Tu vas m’épouser aujourd’hui Victoria, je peux te le garantir.
— Non ! Je m’en vais avec lui.
Victoria part retrouver son amant
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